
Trouvaille protohistorique à Hannêche 

 

(d’après l’article de G. Destexhe, in Archéologie Hesbignonne, n° 28 (2020), pp. 10-14) 

 

En 1975, la société Distrigaz a réalisé la pose d’une conduite de gaz selon un tracé plus ou moins 
parallèle à l’autoroute E42. Le gazoduc a ainsi traversé nos régions et il y eu un suivi archéologique 
pour la plus grande partie du territoire de la Hesbaye. 

A Hannêche, à limite Est du village, coule la Rée, un ruisseau qui naît un peu plus au Sud et se dirige 
vers le Nord, pour rejoindre la Soile qui se jette dans la Mehaigne à Ambresin. 

Les travaux entre la rue du Vivier et la Rée ont mis au jour une importante structure mérovingienne 
et une fosse protohistorique. 

Cette dernière était une cuvette d’un mètre de diamètre, conservée sur seulement 10 cm de 
profondeur. Le comblement était constitué uniformément de limon grisâtre renfermant de rares 
charbons de bois et quelques tessons de céramiques 

L’implantation d’un habitat protohistorique dans un paysage au relief peu marqué et à proximité 
d’un environnement humide (lieu-dit « Au Vivier ») est rare en Hesbaye, où les implantations 
occupent souvent les sommets des versants. 

 

 

                    Emplacement des deux fosses 



Matériel archéologique de la fosse 1 : 

 Petit fragment d’une jatte à bord arrondi et un peu aminci à l’intérieur, à col vertical et à 
carène arrondie. Pâte limoneuse fine, grise avec de petites chamottes. Lissage soigné sur 
les deux faces. D : 230 mm. 

 Fragment d’un grand pot à bord arrondi et partiellement aplati vers l’intérieur. Pâte 
sableuse, gris foncé, avec de petites chamottes, des particules noires et des petits grains 
de quartz concassés. Lissage plus ou moins soigné sur les surfaces. D : entre 250 et 300 
mm. 

 Fragment de la base d’un pot à paroi peu évasée, éclaboussée par de petites projections et 
à fond plat délimité par un bourrelet irrégulier. Pâte grossière, grise, avec des nuances 
brunâtres, avec des chamottes, des petits grains de quartz et des silex concassés. Lissage 
plus ou moins soigné à l’intérieur. D : 100 mm. 

 Six fragments de passoire (rare en Hesbaye), dont deux dessinés. Une des faces est bien 
lissée alors que l’opposée est nettement plus brute. Les perforations sont coniques à partir 
de la face lisse et parfois un peu obliques. Le diamètre varie entre 3 et 7 mm. Pâte fine, 
noire, avec des particules noires et de minuscules grains de quartz. 

 Fragment d’un pot-tonnelet grossier en pâte sableuse grossière, grise, avec des chamottes 
et à paroi éclaboussée. 

 Deux fragments de deux grands vases grossiers dont un est fortement éclaboussé et le 
second, peu lissé à l’extérieur. 

 Deux tessons d’un tonnelet à bord arrondi et à paroi plus ou moins lissée. 
 Neuf tessons en pâte grossière de pots mal lissés ou un peu éclaboussés. 

 

 

 

 

 



Matériel archéologique de la fosse 2 : 

 

 Trois tessons d’une coupe évasée à bord plat. Pâte fine sableuse, noire. Lissage très soigné 
sur les faces. D : ~300 mm. 

 Fragment d’un grand bol hémisphérique à bord aminci et arrondi. Pâte fine, un peu sableuse 
avec de rares chamottes, noire avec des nuances gris brunâtre à l’extérieur. Lissage très 
soigné sur les surfaces. D : ~220 mm. 

 Tesson d’un pot à profil indéterminé orné de cannelures lissées et peu profondes, 
horizontales et parallèles. La supérieure est plus large que les quatre autres. Pâte fine, 
noire avec des petites chamottes et de rares minuscules grains de quartz. Lissage très 
soigné avec des empreintes régulières et horizontales de lissoir à l’intérieur qui constituent 
en quelque sorte une forme de décor. 

 Fragment d’une coupe évasée à bord plat, dont la surface intérieure est parfaitement 
lissée, alors que la surface extérieure est couverte de nombreuses empreintes digitées de 
modelage. Pâte fine, noire. 

 Tesson d’un vase grossier, finement éclaboussé. 
 4 tessons fins, biens lissés de céramiques. 
 8 tessons de poteries plus grossières, mal lissées. 
 3 silex taillés, sans trace d’utilisation, éclatés et abîmés par le feu. 

 

 

Le matériel provient du fond d’une structure d’habitat quasi entièrement érodée et aucun autre 
indice n’a été aperçu à proximité. Il s’agit probablement d’une occupation de type ferme isolée, 
comme bien d‘autres en Hesbaye. 

Ces éléments ne dénotent pas dans cette phase régionale de transition entre le Bronze et le Fer. 


